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Pourquoi le préfet Girier s'attaque-t-il à l'étude HMUC ? 
 
Après ses dérogations calamiteuses de l’été 2022 pour satisfaire quelques irrigants, son passage 
en force du protocole des 30 bassines sur le Clain en novembre dernier, le préfet Girier s’atta-
que aujourd’hui aux résultats de l’étude « Hydrologie Milieux Usages Climat » (HMUC) 
Clain. 
 
Financée par l'Agence de l'Eau Loire-Bretagne et portée par l’Établissement Public Territorial de 
Bassin de la Vienne depuis 2019, cette étude scientifique dresse un état des lieux et un bilan 
prospectif de la ressource en eau sur le bassin du Clain et ses sous-bassins versants. 
 
Les résultats de cette étude font état d'une sur-exploitation anthropique de la ressource en eau et 
d'une politique d'irrigation inadaptée à l'évolution du climat dans ce bassin. Pour restaurer les 
masses d'eau, l'étude préconise notamment une baisse drastique des prélèvements - baisse 
qui, en l'état, remet en cause le projet des 30 bassines sur le Clain. 
 
Depuis la publication des premiers résultats de cette étude en septembre 2022, les promoteurs 
des bassines - le préfet Girier en tête - cherchent activement des angles d'attaque pour réviser 
ces résultats. À défaut de mieux, ils ont décidé de ressortir l'argument lancinant de l'impact socio-
économique de l'étude sur l'économie actuelle ... Désolant ! 
 
Plutôt que de tenter de réviser les résultats de l’étude HMUC pour sauver les méga-bassines, 
l'irrigation intensive, les profits de quelques sociétés agro-industrielles, le préfet Girier ferait 
mieux de s’appuyer sur cette étude pour réviser les pratiques agricoles et sa gestion de l'eau. 
 
À soutenir de manière déraisonnable les bassines, il fait perdre du temps à tout le monde, 
gaspille des millions d'euros d’argent public, attise les tensions autour de l’eau et empêche 
la nécessaire et urgente transition agro-écologique. 
 
Il est urgent d’abandonner les bassines, de garantir une eau potable de qualité, de mettre 
en œuvre d’autres techniques de stockage de l’eau : restauration des zones humides, 
amélioration de la perméabilité et de la rétention d’eau dans les sols. 
 
Le 29 mars prochain, les élus membres de la Commission Locale de l'Eau (CLE) du Clain se 
réuniront pour statuer sur les conclusions de l’étude HMUC. Ces élus parviendront-ils à 
s’affranchir des jeux d’influence des lobby de l’agro-industrie et des services de l'État ? Prendront-
ils acte de l’état réel de la ressource en eau dans le bassin du Clain ?  
 
En attendant la réunion de la CLE du 29 mars, Bassines Non Merci 86 appelle à rejoindre les 
24/25/26 mars prochain la mobilisation internationale pour mettre à l’arrêt le chantier de 
Sainte-Soline, dénoncer les autres projets d'accaparement de l’eau, et promouvoir une 
agriculture paysanne adaptée au réchauffement climatique.  
 
Nous sommes l’eau qui se défend ! 
 
No Bassaran !  
 
 


